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Que Sont-ILS devenuS?  
Nous avons retrouvé Doug Lidster (page 3) et 
Jan Alston (page 4)

ÉvÉnementS pouR LeS AncIenS  
La FHC tient son 6e gala-bénéfice et tournoi de 
golf annuel (page 5)

QuoI de neuf cHez Hockey cAnAdA?  
Une nouvelle initiative commémorative en cours 
pour protéger notre patrimoine au hockey (page 6)

nouveLLeS de notRe fondAtIon   
D’autres projets en cours pour nous assurer que 
les jeunes ont accès à notre jeu (page 7)

notRe pAtRImoIne Au Hockey  
Les Dunlops de Whitby 1958, une autre anec-
dote unique d’un Championnat mondial de l’IIHF 
(page 8) 
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INTrODUCTION
nous voilà de retour. Nous espérons que vous allez aimer lire l’édition 
d’automne du bulletin de l’Association des anciens d’Équipe Canada. Nous vous 
sommes reconnaissants de nous faire parvenir vos commentaires et nous travail-
lerons constamment à intégrer vos idées à nos numéros futurs. Alors que nous 
nous préparons aux Jeux olympiques d’hiver de 2010 à Vancouver, nous sommes 

L’assOciaTiOn des 
anciens d’Équipe 
canada
ce vers quoi nous nous dirigeons… notre 
vision : – Anciens d’Équipe Canada – Se réunir. 
Tendre la main.

pourquoi nous fixer cet objectif… notre 
mission :   Pour engager, encourager et permettre 
aux anciens d’Équipe Canada d’entretenir des liens 
leur vie durant avec Hockey Canada et notre jeu.

ce que nous ferons pendant le chemine-
ment… nos valeurs :  – Nous nous sommes 
engagés à rendre hommage au patrimoine du 
Canada au hockey international, à favoriser la crois-
sance du hockey canadien et à encourager la pour-
suite de l’excellence par le Canada au hockey inter-
national, tout en offrant l’occasion à nos anciens de 
se retrouver et de célébrer le jeu et leurs expériences. 
Ces objectifs seront atteints dans un esprit de travail 
d’équipe, d’inclusion, d’intégrité et de service. ■

tABLe deS mAtIÈReS

fAItS SAILLAntS dAnS ce numÉRo

Appel à l’aide auprès des anciens pour nous 
aider dans notre effort de recrutement (page 2)  

Message du président de l’AAÉC, Gord Sherven 
(page 2)

Les espoirs olympiques appuient le « Dîner avec 
Équipe Canada » de la FHC (page 7) 

ÉdIteuR : Hockey Canada 

coLLABoRAteuRS :  Debbie Elicksen, Noel Fader, Gord 
Sherven, Chris Bright, Hockey Canada Communications, 
Dave Holland

comItÉ conSuLtAtIf deS AncIenS : Alumni Advisory 
Committee: Gord Sherven, Ryan Walter, David Andrews, 
Noel Fader, Terry O’Malley, Nom Dueck, Tom Renney, Mike 
Murray, Chris Bright

AdministrAteur des Anciens :  
Norm Dueck alumniadmin@hockeycanada.ca

impatients d’assister aux performances de nos équipes masculine, féminine et 
sur luge pendant que nous travaillons à augmenter le nombre de nos membres. 
Nous espérons que vous allez nous aider en acheminant ce bulletin à vos anciens 
coéquipiers et en les invitant à se joindre à notre association.. ■

L’équipe nationale masculine, l’équipe nationale féminine et l’équipe nationale sur luge, 
en août 2009 à Calgary
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reCrUTeMeNT DeS ANCIeNS eT 
DerNIÈreS NOUVelleS 

du pRÉsidenT  
de L’aaÉc  

Le groupe consultatif de l’AAÉc ainsi qu’un 
groupe de représentants invités des anciens se 
sont récemment réunis pour discuter de la situa-
tion actuelle de l’association en ce qui a trait à ses 
membres. Jusqu’à présent, nous sommes très heu-
reux du progrès réalisé et nous poursuivons notre 
engagement d’accroître le nombre de membres de 
l’intérieur. 

Jusqu’à présent, un petit noyau a travaillé fort et 
a demandé à certaines personnes de recruter 
des membres parmi leurs coéquipiers et d’autres 
anciens. À l’approche de notre premier anniversaire, 
le groupe a déterminé que le moment était venu 
d’élargir considérablement ces efforts et nous avons 
besoin de votre aide.

faites vos jeux aujourd’hui et aidez à bâtir une 
organisation gagnante…Inscrivez-vous mainte-
nant, branchez-vous… et restez branché.

Contactez Norm Dueck, l’administrateur du site des 
anciens à alumniadmin@hockeycanada.ca. Il se 

fera un plaisir de vous aider, vous fournissant des 
directives faciles à suivre pour vous inscrire immé-
diatement ou il prendra vos coordonnées et vous 
aidera à vous inscrire sur notre page web.

déjà branché?

Soyez un chef de file et lancez l’invitation à tous les 
anciens que vous connaissez. 

Effectuez un suivi auprès de vos invités – ensemble, 
nous pouvons appuyer et faire croître le sport de 
choix du Canada.

Remarque du groupe consultatif de l’AAÉc

Au fur et à mesure que notre site web prendra 
de l’ampleur et que le nombre de membres aug-
mentera, notre capacité à avoir un impact positif 
sur notre sport et sur plusieurs autres initiatives 
s’accroîtra elle aussi de façon exponentielle. De 
plus, nous travaillons présentement à développer et 
à faire la promotion d’avantages uniques pour vous 
– nos anciens. Merci.  ■

Bienvenue au bulletin d’automne de l’Association 
des anciens d’Équipe Canada (AAÉC). Merci à tous 
ceux qui se sont inscrits auprès de l’AAÉC. Nous 
sommes fiers de la réaction des anciens et de ce que 
nous avons mis en place. Nous comptons présente-
ment 165 membres inscrits. Veuillez lire l’article sur 
notre initiative de recrutement et encourager les 
anciens avec qui vous êtes en contact à s’inscrire 
et à inviter d’autres anciens à s’inscrire à leur tour. 
Ensemble, nous pouvons continuer de grandir et de 
faire de cette association une grande organisation 
dont nous pourrons tous être fiers. 

Si vous ne l’avez pas encore fait, veuillez consulter le 
site Web où vous trouverez les bulletins précédents 
qui contiennent d’excellentes anecdotes et des 
photos d’anciens. La rubrique Nouvelles du site Web 
est constamment mise à jour grâce à des articles 
sur nos anciens et sur les événements à surveiller. 
Dans ce bulletin, vous pourrez lire un très bon arti-
cle rédigé par l’ancien Terry O’Malley sur l’héritage 
du père David Bauer et le programme de l’équipe 
nationale dans les années 1960. Vous trouverez 
également une section distincte qui intègre des 
renseignements clés de Hockey Canada et de la 
Fondation Hockey Canada.   

Vos commentaires sont très importants pour nous 
en cette période de croissance, alors veuillez nous 
faire parvenir les vôtres sur notre site Web et les 
bulletins. Nous en sommes encore à nos débuts 
et vos rétroactions sont très importantes. Au fil des 
prochains numéros, nous vous tiendrons au courant 
du progrès et des changements que nous apporter-
ons au contenu du site Web et à notre association.  

Nous espérons que vous vous plairez à lire votre 
bulletin d’automne de l’Association des anciens 
d’Équipe Canada. Merci!   

Le président du comité consultatif de l’AAÉC, 

Gord Sherven ■

En action aux Jeux olympiques d’hiver de 1988 à Calgary 
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QUe SONT-IlS DeVeNUS?

DOUG lIDSTer
BOUCler lA BOUCle  
doug Lidster était au collège 
lorsqu’Équipe canada l’a approché 
pour représenter son pays aux Jeux olympiques 
d’hiver de 1984. La décision a été facile à prendre. 

Il dit que ce fut la meilleure chose qui lui soit arrivée 
en ce qui a trait à son développement. Il doit sa 
carrière professionnelle, du moins son adaptation 
à la LNH, à l’année qu’il a passée avec l’équipe 
olympique.

L’entraînement a été exigeant : chaque jour, parfois 
deux fois par jour. Ils ont joué environ 50 matchs 
avant les Jeux de 1984 à Sarajevo, en Suède, en 
Allemagne, à Moscou, au tournoi Izvestia à Noël. Ils 
ont aussi effectué une tournée du Canada contre 
l’Union soviétique.   

L’équipe olympique de 1984 ne comptait que qua-
tre joueurs qui ne jouaient pas depuis un certain 
temps dans la LNH tandis que 16 évoluaient dans 
la ligue professionnelle. Lidster a aussi participé 
à quatre championnats mondiaux de l’IIHF et il a 
remporté deux coupes Stanley, une en 1994 avec 
les Rangers de New York et l’autre en 1999 avec 
Dallas.  

« J’étais avec l’équipe nationale et j’agissais 
comme dépisteur pour le championnat mondial 
à titre d’entraîneur adjoint – mon premier poste 
d’entraîneur », dit Lidster. « Ils (Dallas) avaient 
besoin d’un joueur supplémentaire. J’ai parlé à 
Mike Johnston qui m’a dit “Tu dois vraiment y aller”. 
Alors, je suis allé à Dallas et le tout a été couronné 
d’une coupe Stanley. Plusieurs bonnes choses me 
sont arrivées parce que j’ai joué avec l’équipe 
nationale. »    

Après sa retraite de la LNH, Lidster a été entraîneur 
pendant un an à Medecine Hat avec Willie 
Desjardins et il a été entraîneur au hockey mineur 
avant d’accepter un poste avec le Spirit de Saginaw 

au Michigan. Il est resté en contact avec Hockey 
Canada, entre autres avec Melody Davidson, ce 
qui l’a rapidement mené à un poste d’entraîneur 
adjoint de l’équipe nationale féminine du Canada.  

« Lorsque l’occasion s’est présentée, ça m’a semblé 
une chance inouïe », dit-il. « Comme j’ai eu de la 
chance d’obtenir ce poste. » 

Lidster dit qu’il aime vraiment la collaboration, 
surtout avec les entraîneurs supplémentaires qui 
ne paraissent pas sur la feuille de match officielle, 
mais qui apportent leurs idées. 

« L’entraînement, c’est une affaire de développement 
et de processus. Lorsque vous préparez le plan d’une 
séance d’entraînement ou que vous travaillez dif-
férents aspects comme l’esprit d’équipe, la définition 
des objectifs, le développement des habiletés, tout 
ça n’est qu’une série de petites étapes qui aboutis-
sent au produit fini que l’on voit sur la glace », dit-il. 
« Pour moi, que ce soit du hockey masculin ou fémi-
nin, des enfants d’âge pee-wee ou des adultes, bâtir 
une équipe et avoir des gens qui travaillent ensemble 
et qui connaissent du succès – en groupe, il est pos-
sible d’accomplir beaucoup plus que comme particu-
lier –, c’est tout ce qui compte. »   

Il obtient une perspective différente des femmes 
parce qu’elles n’ont pas la compensation financière 
que les hommes ont dans la LNH. Il aimerait qu’elles 
aient plus d’occasions de faire carrière au hockey. Il 
constate non seulement l’évolution du hockey fémi-
nin au pays, mais il est témoin de ce que l’équipe 
nationale représente pour les jeunes filles du pays.

Récemment, lors d’un événement, de jeunes filles se 
sont approchées des membres de l’équipe nationale 
et ont demandé des autographes.

« Ça se voit dans les visages – un jour, je peux 
être comme elle. J’étais assis à côté de Hayley 

Wickenheiser et je lui ai demandé “Quels étaient tes 
modèles.”  Elles (l’équipe) n’avaient pas vraiment de 
modèles. Elles étaient les pionnières », affirme Lidster. 
« C’est très valorisant lorsque vous voyez de jeunes 
filles regarder leurs modèles droit dans les yeux. C’est 
une grande partie de ce qui est important – le lien 
spécial que les gens ont lorsqu’on les prend comme 
modèles. » 

Lui demander de choisir une seule anecdote 
pour résumer ses expériences, c’est lui demander 
l’impossible. Il dit que certains se tourneront vers 
les coupes Stanley, les championnats mondiaux ou 
la conquête de médailles comme faits saillants. Ce 
sont des faits saillants, dit-il, mais parfois c’est sim-
plement de venir à l’aréna et de partager un moment 
spécial. Lidster les appelle des moments ensoleillés, 
lorsqu’à la fin de la journée, vous rentrez chez vous 
en disant « Ce fut une bonne journée. » Il peut s’agir 
d’une simple conversation avec quelqu’un ou encore 
de voir quelqu’un réussir quelque chose pour la pre-
mière fois. Ce sont tous des faits saillants, mais c’est 
le cheminement continu qu’il aime plus que tout.  

Il résume une de ses expériences au hockey par 
quelque chose que plusieurs d’entre nous peuvent 
comprendre.

« Je me souviens de mon premier match junior et de 
mon père qui m’a conduit à l’aréna », dit Lidster. « Les 
odeurs, le maïs soufflé, l’ambiance dans l’édifice, les 
passes vives – je m’en souviens clairement comme si 
c’était hier. Pour moi, ce fut un moment spécial. Ces 
choses-là restent avec vous. Vous en gardez un bon 
souvenir et vous voulez le répéter jour après jour. » 

Lidster admet que jouer demeure ce qu’il y a de 
mieux, mais que de participer auprès d’une équipe 
est aussi très valorisant. Cela lui permet de continuer 
de participer au jeu. ■
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QUe SONT-IlS DeVeNUS?

JAN AlSTON
AMBASSADeUr CANADIeN DU HOCKeY
Il est l’incarnation d’un ancien qui joue en 
Europe. Ambassadeur canadien dans l’âme, il a 
répondu chaque fois à l’appel d’Équipe Canada et 
a été capitaine de plusieurs formations à la Coupe 
Spengler. 

Quand Jan Alston a terminé sa carrière junior dans 
la Ligue de hockey junior majeur du Québec, il avait 
le choix de se rendre au camp d’entraînement des 
Nordiques de Québec ou d’aller jouer en Italie.

« Je voulais y aller un an ou deux, simplement pour 
voir l’Europe et profiter de la vitrine que l’on m’offrait 
là-bas. Mon expérience européenne a été incroy-
able », dit Alston. « J’ai une perspective beaucoup 
plus globale des choses, car j’ai eu l’occasion de 
voyager et j’ai pu apprendre plusieurs langues. »   

Alston a joué quatre ans en Italie, quatre ans en 
Allemagne et il entreprend sa 12e saison en Suisse en 
tant qu’un des quatre joueurs importés du ZSC Zurich. 
Un des avantages de jouer pour une équipe europée-
nne est que l’organisation donne un bon coup de pouce 
à un joueur importé en lui fournissant l’hébergement et 
un véhicule – tout ce que le joueur doit faire, c’est de 
travailler à s’intégrer à la communauté.

Chaque pays a une culture bien distincte.

« En Italie, le style de vie italien est très détendu, les 
gens sont chaleureux et évidemment, il y a la nour-
riture », dit Alston. « Les Allemands sont méticuleux. 
Quand on parle de voitures allemandes et ainsi de 
suite, cela se reflète dans leur culture. Ce sont des 
gens très précis et très gentils. La Suisse est tout 
simplement un pays magnifique. C’est très petit et 
tout fonctionne au ralenti – beaucoup plus que par-
tout ailleurs où je suis allé. Ils sont renommés pour 
leur chocolat et leurs montres – tout est à l’heure. 
C’est ici que j’ai rencontré ma femme. » 

Le vice-président des activités hockey de Hockey 
Canada, Johnny Misley, donne un exemple du genre 

de coéquipier qu’était Alston alors qu’il était capit-
aine de l’équipe pour la Coupe Spengler 2003. 

« Juste avant le dernier match, Dixon Ward a 
annoncé qu’il allait prendre sa retraite après le 
match. C’était le dernier match de Dixon non seule-
ment avec l’équipe nationale, mais comme joueur », 
explique Misley, qui s’en souvient très bien. « Nous 
avons gagné ce match contre Davos. Jan est allé 
chercher le trophée et l’a immédiatement remis à 
Dixon. Ça, c’est de la classe. » 

Pour Alston et les autres Canadiens qui jouent en 
Europe, le tournoi de la Coupe Spengler à Noël est 
l’occasion de se réunir avec leurs familles. C’est 
comme s’ils étaient de retour chez eux. Ajouter à 
cela le port du chandail canadien, et le sentiment 
de fierté prend le dessus. 

« Je pense qu’une des anecdotes les plus drôles est 
l’énergie de Glen Hanlon – qui a déjà été un de nos 
entraîneurs », dit Alston. « Il entrait vivement dans 
le vestiaire et essayait de nous réveiller. Tout était 
positif. C’est juste une question d’énergie – 100 
miles à l’heure; il marche à vive allure. C’est comme 
s’il courait dans le vestiaire. Puis, une fois son dis-
cours prononcé, il partait. La première fois que nous 
avons vu ça, c’était tout à fait inattendu. Vous auriez 
dû voir la face des joueurs – que s’était-il passé? »  

Alston ajoute que les joueurs répondent à l’appel 
parce que Hockey Canada fait tout pour accom-
moder les joueurs du mieux possible en s’assurant 
que chaque événement est inoubliable. 

Le Championnat mondial 2003 de l’IIHF à Helsinki 
a été un des faits saillants de la carrière d’Alston. Il 
était un des joueurs substituts du tournoi et il part-
ageait une chambre était Daniel Brière. Alston n’avait 
pris part à aucun match du tournoi et l’équipe devait 
décider, avant le match pour la médaille d’or, si elle 
allait inscrire son nom à la formation officielle afin 

qu’il soit admissible à recevoir une médaille d’or. 

Puisqu’il était marié à une Suisse, Alston pou-
vait aussi jouer pour l’équipe nationale suisse et 
la Fédération suisse de hockey sur glace tentait 
d’obtenir ses services. Misley ne voulait pas le 
placer dans une situation compromettante s’il vou-
lait jouer pour la formation européenne. 

« J’ai téléphoné à Jan dans sa chambre et il est venu 
me rejoindre dans la mienne », se souvient Misley. 
« J’avais mis son passeport sur la table et j’avais le 
formulaire qu’il devait signer pour être inscrit offi-
ciellement à la formation. Il a vu le formulaire et j’ai 
commencé à parler. Il m’a interrompu pour me dire : 
“Ne t’en fait pas Johnny. Je sais ce que tu essaies de 
dire. Je suis Canadien. Je serai toujours Canadien. 
Je vais signer le formulaire.” Il savait qu’en signant le 
formulaire, il ne serait plus admissible à jouer pour 
la Suisse. Avec cela, il renonçait à plus d’argent et à 
une plus grande visibilité dans le pays où il gagnait 
son pain. Il a tout mis cela de côté. Ce fut un très 
grand geste de sa part. » 

Alston se souvient que ses coéquipiers se sont por-
tés à sa défense au sein de l’équipe du champi-
onnat mondial. Cependant, il a eu droit à quelques 
reproches pour avoir signé ce document. 

« Ma femme m’a taquiné en me disant que c’était 
une mauvaise décision d’affaires. »  

Le ZSC Zurich a battu le Metallurg Magnitogorsk 
de la Russie pour remporter le championnat de la 
Ligue des champions en 2008-09. Cette victoire 
lui a permis de participer à la Coupe Victoria et à 
un match contre les Blackhawks de Chicago le 29 
septembre. Alston a obtenu deux tirs au but dans la 
victoire de 2 -1 des siens dans ce que le PDG de 
l’équipe, Peter Zahner, a décrit comme le plus grand 
match de l’histoire du club. ■



ÉVÉNeMeNTS pOUr leS ANCIeNS
lA FONDATION HOCKeY CANADA prÉSeNTe SON 
SIXIÈMe GAlA eT TOUrNOI De GOlF ANNUel 
en juin dernier, les anciens d’Équipe canada et légen-
des des canadiens de montréal, yvan cournoyer et Serge 
Savard, ont agi comme présidents d’honneur de la Classique des célébrités 
2009 de la Fondation Hockey Canada à Montréal. 

Cet événement annuel réunit les équipes médaillées d’or de Hockey Canada 
lors des championnats de l’IIHF ainsi que d’anciens membres distingués 
d’Équipe Canada dans le but de recueillir des fonds pour la Fondation Hockey 
Canada qui appuie la croissance du sport au Canada. Cette année, le gala, 
qui avait pour thème « Hommage au CH », a rendu hommage à plusieurs 
des grands athlètes des Canadiens de Montréal qui ont évolué avec Équipe 
Canada au cours de leur carrière.

À ces légendes des Canadiens se sont ajouté les membres de l’équipe nation-
ale junior du Canada qui ont reçu leur bague de championnat en reconnais-
sance de la médaille d’or qu’ils ont remportée au Championnat mondial junior 
2009 de l’IIHF à Ottawa. 

Le gala, qui a eu lieu au Centre Bell le 29 juin, a été suivi du tournoi de golf des 
célébrités au Club de golf Summerlea le lendemain. Il s’agissait de la sixième 
édition de cet événement spectaculaire qui a permis de recueillir plus de deux 
millions de dollars jusqu’à présent.     

Le fait saillant de la soirée a été l’annonce de Hockey Canada que Jean Béliveau 
– dix fois champion de la coupe Stanley et membre du Temple de la renommée 
du hockey – avait été nommé membre honoraire d’Équipe Canada et capitaine 
honoraire de l’équipe olympique masculine 2010 du Canada. 

Jean Béliveau a pris sa retraite de la LNH à la fin de la saison 1970-71 et n’a 
jamais eu l’occasion de représenter le Canada à une compétition internationale. 
La première compétition internationale d’envergure à laquelle les joueurs étoiles 
de la LNH ont pu participer est survenue en 1972 lors de la Série du sommet 
entre le Canada et l’Union soviétique. Le Championnat mondial de l’IIHF ne 
permettait pas aux professionnels de participer avant 1977.    

Un hommage spécial a été rendu à Jean Béliveau lors d’une conférence de 
presse à Montréal plus tôt dans la journée puis il a reçu un vibrant hommage 
plus tard en soirée lors du gala de la Fondation Hockey Canada alors qu’il était 
entouré d’amis, d’anciens coéquipiers de d’admirateurs. Serge Savard et Yvan 
Cournoyer, présidents honoraires, ont remis un chandail d’Équipe Canada à Jean 
Béliveau, chandail qui portait le nom et le numéro 4 de l’illustre joueur.  ■
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Serge Savard, Jean Béliveau, Yvan Cournoyer et des membres de l’équipe nationale junior du Canada 
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QUOI De NeUF CHez HOCKeY CANADA?  

VIDÉOS D’ANCIeNS

un TOuR du cHapeau 
HisTORique d’Équipe 
canada 

Grâce au financement de la fondation 
Hockey canada, le service des communications 
de Hockey Canada a entrepris un projet patrimonial 
l’été dernier afin de regrouper des témoignages vidéo 
d’anciens d’Équipe Canada qui profiteront à Hockey 
Canada pour plusieurs années.

Le projet du témoignage des anciens a pour but de 
développer du contenu pour diverses plateformes 
de Hockey Canada, y compris son site Web, à des 
fins éditoriales, pour les équipes et même pour des 
partenaires de l’extérieur qui voudraient utiliser 
les témoignages. Ces témoignages serviront à la 
fois d’archives du succès du Canada sur la scène 
internationale et de messages inspirants pour nos 
équipes et la prochaine génération de joueurs de 
hockey canadiens.  

En juin, lors de la Classique des célébrités 2009 
de la Fondation Hockey Canada, Hockey Canada a 
rencontré plusieurs anciens dont Cassie Campbell, 
Thomas Hickey, Cody Hodgson, Peter Mahovlich, 
Paul Rosen, PK Subban, John Tavares et Ryan Walter. 

Les anciens ont répondu à des questions sur leur 
expérience auprès d’Équipe Canada, leurs opin-
ions sur le développement des habiletés et leurs 
conseils pour la prochaine génération de joueurs 
d’Équipe Canada. Les anciens ont aussi été heureux 
d’enregistrer quelques messages vidéo de « bonne 
chance » pour nos divers programmes. Nos équipes 
peuvent toujours s’inspirer des joueurs qui les ont 
précédés sur la scène internationale.  

Le projet de témoignages s’est poursuivi pendant le 
camp d’orientation de l’équipe nationale masculine 
où Hockey Canada s’est entretenu avec 15 joueurs, 
ayant tous évolué au hockey international, pour leur 
parler de leurs souvenirs auprès d’Équipe Canada 
et du développement des habiletés.  

Recueillir ces témoignages sur vidéo sera un legs 
durable pour plusieurs générations à venir. Hockey 
Canada poursuivra ce projet en réalisant d’autres 
entrevues lors du Championnat mondial junior 2010 
de l’IIHF en Saskatchewan et lors du gala 2010 de 
la Fondation Hockey Canada.  ■

Campbell, Rosen, Subban, Tavares
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Hockey canada a écrit une page d’histoire 
en août, réunissant les trois équipes olympiques 
et paralympiques au même endroit en même temps 
pour la première fois de tous les temps. L’équipe 
nationale masculine, l’équipe nationale féminine et 
l’équipe nationale sur luge étaient toutes à Calgary 
du 24 au 28 août pour donner aux Canadiens un 
aperçu des formations canadiennes au hockey et 
au hockey sur luge en prévision des Jeux olympiques 
d’hiver de Vancouver.  

Le 26 août au matin, le moment historique a été 
capté au moyen d’une superbe photo de groupe 
comprenant les 45 joueurs de l’équipe masculine 
(un 46e, Simon Gagné, avait déjà quitté le camp à 
la suite d’une blessure), les 26 femmes centralisées 
et les 18 joueurs retenus pour l’équipe sur luge.  

Les 89 athlètes étaient tous présents en soirée pour 
un souper-bénéfice de la Fondation Hockey Canada 
au Sheraton Eau Claire auquel participaient égale-
ment Pierre McGuire, animateur à TSN, l’ancien Chef 
d’état-major de la Défense des Forces canadiennes, 
le général Rick Hillier (retraité), et d’autres invités 
de marque. Ce fut une soirée unique et inoubliable 
pour tous ceux qui étaient sur place. 

Le camp d’orientation de l’équipe nationale mas-
culine a été un franc succès, les entraîneurs et 
les joueurs étant reconnaissants de l’occasion de 
recevoir de l’information et de créer une certaine 
familiarité au sein du groupe. Un jeu dirigé a été 
présenté à guichet fermé le 27 août au Pengrowth 
Saddledome de Calgary, autre preuve de la passion 
des Canadiens et Canadiennes pour le hockey.   

L’équipe nationale féminine du Canada est cen-
tralisée à Calgary depuis le début du mois d’août. 
Vingt-six femmes tentent d’obtenir une des 21 
places au sein de l’équipe pour les Jeux olympiques 
d’hiver 2010. L’équipe a tenu sa dernière séance 
d’entraînement sur la glace du Saddledome le 26 
août avant de se rendre à Vancouver pour participer 
à la Coupe Hockey Canada 2009. 

Les 18 membres de l’équipe nationale sur luge ont 
vécu une semaine chargée, assistant à un camp de 
sélection stressant à Milton, Ontario, avant de se 
rendre, en équipe, à Calgary, pour prendre part à 
cette semaine inoubliable. 

Après avoir écrit une page d’histoire en août, Hockey 
Canada tentera maintenant de réussir l’ultime tour 
du chapeau : trois médailles d’or à Vancouver en 
février et mars 2010.  ■
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NOUVelleS De 
lA FONDATION 
HOCKeY CANADA
AppUYer le rêVe De HOCKeY CANADA 
eN FAISANT lA prOMOTION De lA 
pASSION, De lA pArTICIpATION eT De 
l’eXCelleNCe DANS NOTre JeU 
L’accessibilité et la diversité forment l’un des cinq principaux domaines de 
financement de la Fondation Hockey Canada. Une attention particulière est 
accordée aux infrastructures vieillissantes du Canada pour le hockey sur glace 
et au manque de nouvelles installations.  

Selon un recensement effectué en 2005 par Hockey Canada et le Centre cana-
dien des installations récréatives, plus de 40 pour cent des arénas du Canada 
ont dépassé leur durée utile prévue alors que la demande pour des heures de 
glace ne cesse d’augmenter. Plusieurs initiatives ont été mises en place pour 
aborder la situation – ces initiatives ne seraient pas allées de l’avant sans la 
participation de Hockey Canada et de la Fondation Hockey Canada.  

Une de ces initiatives consiste en un partenariat avec la Fondation des Canadiens 
pour l’enfance dans le but de construire une troisième patinoire communautaire 
extérieure BLEU BLANC BOUGE dans l’arrondissement de Verdun. 

Le programme BLEU BLANC BOUGE a été lancé par la Fondation des Canadiens 
pour l’enfance le 20 janvier 2009 lorsque la première patinoire extérieure com-
munautaire réfrigérée multisports a vu le jour au parc François-Perrault de 
l’arrondissement de Villeray-Saint-Michel-Parc-Extension. Une deuxième pati-
noire a également été installée dans l’arrondissement Montréal-Nord. La pati-
noire de Verdun fera partie d’un projet d’aménagement déjà en cours au parc 
Willibrord et elle sera érigée au printemps 2010. 

L’initiative des arénas a été lancée afin d’offrir un avenir meilleur et plus sain 
aux jeunes de quartiers moins bien nantis de Montréal et de leur permettre 
de s’initier au hockey et de connaître les bienfaits d’un mode de vie sain et 
physiquement actif.  

Une partie des fonds recueillis lors de la Classique des célébrités 2009 de 
la Fondation Hockey Canada servira à appuyer l’achèvement de cet important 
projet. ■

La FOndaTiOn HOcKeY 
canada ORGanise un 
sOupeR aVec Équipe canada  
Au cours de la dernière semaine d’août, Hockey Canada a tenu un camp 
d’orientation pour 44 joueurs de l’équipe nationale masculine espérant se 
tailler une place au sein d’Équipe Canada en vue des Jeux olympiques de 2010 
et du Championnat mondial 2010 de l’IIHF.  

L’équipe nationale sur luge du Canada était aussi à Calgary pour un camp 
d’entraînement tout comme l’équipe nationale féminine qui y est centralisée. 
Les trois formations amorçaient alors leurs préparatifs pour les Jeux de 2010 
à Vancouver.  

C’était la première fois que les trois équipes nationales du Canada se trouvaient 
au même endroit en même temps. Cela a permis à la Fondation Hockey Canada 
de profiter d’une occasion unique d’offrir aux Calgariens la chance de rencontrer 
ce groupe d’athlètes extraordinaires.  

Un souper-bénéfice à guichet fermé a eu lieu le 26 août au Sheraton Eau Claire. 
Plus de 300 personnes ont eu l’occasion de rencontrer, de saluer et de partager 
un repas avec ces athlètes de l’élite dans un cadre informel et privé. Plusieurs 
jeunes étaient de la soirée et ils ont pu rencontrer leurs héros du hockey. 

Le conférencier principal de la soirée a été l’ancien Chef d’état-major de la 
Défense des Forces canadiennes, le général Rick Hillier, qui était accompa-
gné de deux vétérans de la guerre en Afghanistan. Le général Hillier a livré un 
message spécialement destiné à nos athlètes et patrons alors qu’il a parlé de 
sacrifices, de leadership et d’engagement envers l’équipe. 

Steve Yzerman a aussi pris la parole à la fin de la soirée, partageant son point 
de vue sur le défi et les attentes auxquels feront face nos espoirs olympiques en 
2010 et sur la fierté avec laquelle ils ont accepté de relever le défi de remporter 
l’or en terre canadienne. ■

Robyn Regehr accompagné de deux vétérans de la guerre en Afghanistan 



page 8HockeyCanada.caI FOUNDATION

Automne  2009

anciens d’Équipe canada
BUlleTIN

(extrait de canada on Ice de dave Holland – www.canadaonice.ca)

Les dunlops de Whitby 1958 étaient originaires d’Oshawa, mais après 
que leur aréna a brûlé, l’équipe a été forcée de déménager un peu plus loin, 
à Whitby, à l’est de Toronto. Lorsqu’il a réalisé que le déménagement serait 
permanent, le directeur général de l’équipe, Wren Blair, a rebaptisé l’équipe 
les Seniors de Whitby. La Dunlop Rubber Company venait d’ouvrir une usine à 
Whitby et Wren a fait en sorte que le club porte le nom de Dunlop en échange 
d’une commandite. 

Blair voulait à tout prix que les Dunlops de Whitby participent au championnat 
mondial. Il a fait une demande à l’ACHA et, en 1957, avec le championnat de la 
coupe Allan à leur actif, ses Dunlops ont été un choix facile. Mais son accepta-
tion du défi outremer avait toutefois quelques conditions. Avant de présenter sa 
demande à l’ACHA, il avait promis d’amener tous ses joueurs outremer, sachant 
fort bien que des joueurs s’ajouteraient à l’équipe. L’équipe était assez bonne 
pour remporter la coupe Allan, mais Blair était conscient qu’elle avait besoin 
d’aide pour remporter le championnat mondial.   

Sid Smith était un joueur étoile des Maple Leafs de Toronto et Connie Broden 
avait joué brièvement avec les Canadiens de Montréal. Jack McKenzie avait joué 
avec les Dutchmen de Kitchener-Waterloo aux Olympiques de 1956. La recrue 
Jean-Paul Lamirande allait aussi se joindre à l’équipe pour le mondial de 1959. 
L’ACHA payait seulement les dépenses des 20 premiers membres – 17 joueurs 
et trois officiels hors glace. Wren a néanmoins tenu parole en convainquant la 
compagnie Dunlop de payer pour que les sept joueurs supplémentaires puis-
sent être du voyage. 

Au Championnat mondial 1958 de l’IIHF à Oslo en Norvège, les Dunlops jouis-
saient d’un avantage que les autres formations n’avaient pas. Ils avaient déjà 

NOTre pATrIMOINe AU HOCKeY 

leS DUNlOpS De WHITBY 1958
affronté l’équipe soviétique contre laquelle ils allaient jouer au dernier jour du 
tournoi. À la fin de 1957, les Soviétiques avaient organisé une première tournée 
de hockey au Canada. Ils avaient disputé leur premier match contre les Dunlops 
de Whitby et subi une défaite de 7 -2 malgré le fait qu’ils avaient une avance de 
deux buts après seulement 70 secondes. 

Les six premiers matchs de la ronde préliminaire du championnat ne furent 
qu’une simple formalité pour les Dunlops. Ils ont inscrit six victoires faciles, y 
compris une victoire de 10 -2 sur la Suède et une de 6 -0 sur la Tchécoslovaquie 
le lendemain. Les Dunlops étaient impatients de retrouver l’équipe soviétique 
qui ne s’était toujours pas remise de la médaille d’argent qu’elle avait remporté 
au championnat mondial l’année précédente chez elle, à Moscou. L’équipe 
soviétique était déterminée à rabrouer les champions de la coupe Allan 1957. 

À son dernier match, l’équipe de Blair a montré qu’elle était nerveuse, accusant 
rapidement un retard d’un but. Le Canada a nivelé le match au deuxième tiers et 
a pris les devants par un but au troisième, avant que les Soviétiques n’égalisent 
rapidement la marque. Alors qu’il restait seulement quelques minutes à jouer, 
les Dunlops ont marqué deux buts consécutifs pour sceller l’issue du match et 
remporter le championnat mondial. 

Après son retour au Canada, Broden s’est joint aux Canadiens de Montréal et a 
remporté la coupe Stanley, devenant ainsi le seul joueur de l’histoire à remporter 
le championnat mondial et le titre de la LNH la même année. Dans un retour 
ironique des choses, Bobby Attersley, qui a marqué deux buts lors du dernier 
match, y compris le but gagnant, est devenu propriétaire de plusieurs magasins 
de pneus qui on connu du succès grâce aux pneus Goodyear.  ■


